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à rép*a1« '%ie des balles qoi | Wepener, Thabancha et Boax- 

ville, qu’ils viennent de prendre, 
an lien de les attaquer Ini-méme 
de front avec une partie de ses 
troupes. 

Je ne crois pas, et il est maté* 
riellement impossible que nous 
ayions actuellement plus de cent 
i cent vingt cinq mille hommes 
de troupes actuellement en A tri¬ 
que. Si l’on fait le calcul de ce 
que l’on avait en Afrique an 
commencement de la guerre et 
de tout ce que l’on i “ prétendu” 
y avoir envoyé depuis, ou arri¬ 
vera peut-être an chiffre de 
142,000 hommes, mais les divi¬ 
sions qu’on a envoyées n’étaient 
pas complètes, et il faut déduire 
non seulement le chiffre de nos 
pertes, qui atteignent aujour¬ 
d’hui, au moins 42,000 hommes 
mais encore le chiffre des mala¬ 
des que l’on a été obligé de rapa¬ 
trier, environ cinq mille jusqu’à 


Quelque soit le résultat des dé¬ 
faites des derniers jours, il n’y a 
plus ici à Londres <^n’nn senti¬ 
ment unanime d’adnaration pour 
la stratégie et les taetiques dé¬ 
ployées par les Besrs deimis que 
^berts est entré inopinément 
dans l’Btat d’Orange. La prise 
de Oronje et la rapidité des mou¬ 
vements de la cavalerie de 
French leur ont ouvert les yeux 
et les ont amenés à changer im¬ 
médiatement leur plan de cam¬ 
pagne. Ils se sont mis à retrai¬ 
ter tranquillement devant Ro¬ 
berts et l’ont laissé entrer à 
Bloemfontein presque sans coup 
férir, pendant qu’ils rappelaient 
leurs troupes immobilisées du 
siège de Ladysmith et les deux 
commandos qui faisaient le coup 
de feu dans le Gap contre Qata- 
cre et Cléments. Avec ces trou¬ 
pes, unies à celles qui entou¬ 
raient Kimberley, et d’autres qui 
étaient à Magersfontein, 'Is ont 
décidé d’investir Bloemfontein et 
d’y immobiliser à son^ tour Ro¬ 
berts, qu'ils trouvaient trop re¬ 
muant. Est-ce que tout cela est 
le résultat d’un plan mûri de- 
puii longtemps déjà lorsqu’ils 
annonçaient il y a déjà cinq 
mois qu’ils ne défendraient pas 
Blœmîbntein ? Cela en a bien 
l’sir. Puisque les Bœrs savaient 
que Bloemfontein était une ville 
incapable de résister à un siège, 
leur intérêt devait être d’y atti¬ 
rer Roberts on un antre général 
anglais disposant d’un g^ros 
corps d’armée affn de l’y tenir 


donner du fil à retordre à ce 
corps d’armée, et tout probable¬ 
ment l’arrêter pour longtemps 
dans sa marche en avant. 


Imprimé par A. OAUVIN. 
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ROYAL 

J’ai le triste devoir cette se¬ 
maine de vous annoncer un dé¬ 
cès, celui du fils de M. Ls Mar¬ 
chand, le jeune Leon. 

M. Marchand est cruellement 
éprouvé, car c’est le cinquième 
enfiàt Qu'il perd: aussi tout le 
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N. B.—Lee ennonoee de neieeeaoeei ao^ 
riegse eépulturee aeront itieérèee eu teiu de 
26 oheoue. 


Le “Daily Mail” publie une 
dépêche par laquelle lady Sarah 
Wilson écrivait de Mafeking, 
sous la date du 5 avril. 

“ L’angoisse de la fîsim com¬ 
mence à ce faire sentir et le se¬ 
cours semble plus loinu'que ja¬ 
mais. 

Depuis le 31 mars il n’y a pas 
eu de bombardement, excepté 
•qjourd’hui, le commandant 
Snyder ayant mené ses burghers 
contre Plumer. Ils sont revenus 
hier et ont recommencé le feu 
avec des canons tels que l’armée 
anglaise n’eu possède point.” 


Sir Gedfr«r,J#ngden, commis¬ 
saire à MasMHI est revenu de 
Wepener. Sir^ Godfrey et le 
Grand Chef o» mis en position 
8,000 indigèttevAnnw pour résis¬ 
ter aux mvoaien possibles des 
Bcers. Les Basontos ne doivent 
franchir la frontière de l’Etat 
Libre sons aucun prétexte. Deux 
indigènes coupable d’avoir passé 
le Àôntière et pillé une ferme 
bœr abandmsiiée, ont été arrêtés 
Les positioat du colodel Dage- 
ty sont fbrtoB et bien choisies, 
mais il est abaolwBent cerné. 


Cloutier, entrée au couvent de 
St. Norbert. 

Le verdict auquel s’est arrêté, 
le jury après exhumation des res¬ 
tes de M. Bonin a été “cause de la 
mort, inconnue” et non pas com¬ 
me l’ont annoncé le Frbb Press 
et autres journaux de Winnipeg 
"mort accidentelle.” 

Cette mort restera donc un 
mystère aux yeux de beaucoup 
de gens, un mystère qu’il sera 
ira posai ble^d’éclaircii. 


Roberts a avec lui disponibles 
à Bloemfontein, je ne crois pas 
que le chiffre en dépasse 52 ou 
trente mille. Et encore ces trou¬ 
pes ne sont pas “disponibles.” 
Elles n’ont pas de bottes. Nos 
soldats ont usé celles qu’ils 
avaient dans la marche de six 
jours de Paardeberg à Blcemfon- 
tein, et les Bœrs leur ont enlevé 
dans les convois dont ils se sont 
emparés colles qui devaient Us 
chausser en neuf. Et il parait 
que sur le sol d’Afrique ou ne 
marche pas nu-pieds, et comme 
Roberts n’a plus de chevaux 
pour transporter ses troupes, il 
est réduit à l,infiction, une inac¬ 
tion qui pourrait bien durer qua¬ 
tre ou cinq mois d’après Winston 
Churchill. 


enfermé aussi longtem^ que 
possible. Si ce plan a réelle¬ 
ment été mûri d’avanue, c’esf la 
plus grosse embûche de toute la 
gpierre, à moins que l’on ne nous 
en tienne en reserve dans lé 
Transvaal d’autres plus traîtres 
encore que celle-là. 


Les Oalioie&s 


Les dernières nouvelles reçues 
du Cap sont en contradiction 
avec les assertions de ceux qui 
prétendaient disparus les der- 
nieis germes de la rébellion. Les 
cultivateurs hollandais de la 
partie sud-ouest de la colonie, 
notamment à Swellendam et 
Caledon, inspirent de véritables 
craintes. Un cultivateur hollan¬ 
dais important, déclare que la 
majorité de ses compatriotes 
n’attend que l’heure favorable 
pour se révolter et que lui-même 
a, pour sa seule paît, des Mau- 
sers et des munitions pour 500 
personne^. 11 qjonte que le prêt 


Nous lisons dans un journal 
belge L’etoilk BET^oÿ les lignes 
suivantes provenant de son cor¬ 
respondant Autrichien. 

“D’après les chiffres offiiciels, 
l’Emigration des Galiciens aug¬ 
mente dans d’ini^uiétantes pro¬ 
portions : vingt-cm^ mille émi¬ 
grants pour les trois premières 
semaines de mars. Dans ces 
derniers jours, il ne passait pas 
moins de 2.000 émigrants par 
jour en gare de Cracovie. Il 
faudrait tout un chapitre pour 
expliquer les causes qui chassent 


Comme nous le prévoyions, le 
général Dalgety est toujours as¬ 
siégé dans Weepener par les 
Bœrs. 

Il doit y avoir aujourd’hui 
quinze jours qu’il se défend de 
son mieux, les secours (deux di- 


Natal—Les troupes anglaises 
ont fait une reconnaissance et 
ont découvert que les Bœrs sont 
en grand nombre et bien fortifiés 
Un canon de marine a répondu 
aux Bœrs qui ont mis un antre 
Long Tom en position. 

Lorsque les Bœrs ont commen¬ 
cé à Mmbarder Elandslaagte, 
hier matin, les Anglais étaient à 
ftire l’exercice. Uq soldat a été 
tué et un antre blessé, avant que 
les troupes aient eu le temps de 


la frontière, mais les morts et 
les blessés ne sont transportés 
que de nuit pour cacher les per¬ 
tes. Les Bœrs sont fatigués et 
leurs chevaux en mauvais état. 

Les Bœrs ont attaqué la posi¬ 
tion nord des Anglais avec fu¬ 
reur lundi, 9 avril, mais ont été 
repoussés au point du jour. On 
connaît pas les pertes des 


les secours (deux di¬ 
visions) envoyées pour le déli¬ 
vrer ne sont arrivés que diman¬ 
che dernier en contact avec les 
Bœrs. Il parait que ceux-ci sont 
assez nombreux, quisau’ils ont 
pu tout en maintenant le blocus 
envoyer de forts détachement à 
la remontre du corps de secours. 

Il faut s’attendre à des nou¬ 
velles importantes d’un moment 
à l’autre. 

^oiqu’il en soit, cela seul 
suffit pour prouver combien Ro¬ 
bert est éloigné de pouvoir com¬ 
mencer sa marche eu avant ; le 
pays n’est rien moins que paci¬ 
fié, et la présence des Bœrs au 
Sud Est de Blœnfontein est une 
menace constante pour les lignes 
de communications de Robert. 

D’aillenr, les Bœrs sont tou¬ 
jours maîtres de l’aquedue, et 
l’on apprend que Lord Robert a 
fait donner l’ordre à Methnen de 
ret(^ader dans sq marche en 
avant par suite des dangers qui 


mier mouvement se produira à 
Caledon, oû les révoltés s’empa¬ 
reront du pouvoir. Les districts 
sont montagneux. La recmdes' 
cence de l'esprit de révolte est 
vraisemblablement due à la con¬ 
viction répandue paymi les mem¬ 
bres de l’Afrikander Bond que 
les récentes infortunes de l’Etat 
labre présagent des victimes 
bœrs. Les Hollandais croient 

S ue la lutte durera trois ans, les 
œrs et les rebelles se livrant à 
la guerre de guérilla. 

Dans le Natal, les Hollandais 
frappent d’ostracisme les mar¬ 
chandises anglaises. 


ne I 
combattants 


se mettre à l’abri. La brigade 
navale ouvrit le feu et essuya 
une vive fusillade de la part des 
Bœrs. Deux artilleurs du croi¬ 
seur Philomèle ont été tués. Les 
marins restèrent à leur poste, ce¬ 
pendant, et les Bœrs ont lancé 


On dit bien a tort que Lord 
Roberts a214,000 hommes sous 
ses ordres. 

Mais s’il était vrai que Ro- 


beits avait 214,000 hommes à sa 
disposition comment se ferait-il 
qu’il ne serait pas capable d’al¬ 
ler s’emparer de Taquedne qui 


des bombes dans tous les camps 
anglais. 

Après trois heures de bombar¬ 
dement, le feu cessa, les Boera 
abandonnant les collines sur les¬ 
quelles ils étaient postés. ^ 

Un autre commando a été vti 
se dirigeant sur la gauche an- 

S laise, avec l’intention évidente 
e la contourner, mais les obus 
anglais ont forcé ce commando à 
retraider. Les pertes sont l^res 


est aux portes de Bloemfontein 

3 nand Ut disette d'éau r^ne 
ans la ville? Comment aussi 
ne tx)urrait-il pas envoyer des 
troupes de Bloemfontein an se. 
cours de 'Wepener au lieu de 
faire venir des secours d'Aliwal 
Nord, car Wepener est plus pro¬ 
che de Bloemfontein qu’Aliwal 
Nord, et les Bœrs en essiégeant 
Wepener assiègent réellement 
Bloemfontein, car ils empêchent 


Les Canadiens-français aeront 
peut-être curieux de savoir que 
les deux plus grands généraux 
de l’armée anglaise—Roberts et 
Kitchener—ont du sang franMis 
dans les veines et sont de aes- 
cendance française 

Roberts descend de Marie Su¬ 
zanne Sautelle, qui était l’une 
de ses aïeules. Elle était la fille 
de Francis Sautelle un réfugié 
français établi à Waterford. Elle 
est morte en 1800 à l’I^ de 84 
ans 

s 

Kitchener, qui a si souvent 
été appelé Irlandaie parce qu’il 
est né dans l’Irlande, n’a pas 
une goutte de sang Irlandais 
dans les veines. Il est aussi an¬ 
glais et français, sa mère étant 


une dame Chevalier 























L’ECHO LE 


Lo loi des terres âdérslss 
informe, arbitraire à l’extrême, 
et apparemment conçue de fa¬ 
çon à fonrnir, par la voie offi¬ 
cielle, an moyen sûr de harasser 
le colon et de naire à son pro¬ 
grès. Ajoutons'à cela qne le mi¬ 
nistère do l’intérieur avait sous 
l’ancien régime acquis une ré¬ 
putation peu enviable pour incu¬ 
rie dans le détail et absence tota¬ 
le des méthodes pi:opre8 aux 
hommes d’affaires. '' 

Sous l’administration actuelle 
tout cela a subi un ciiangemeat 
radical. M. Sifton est lui-même 
un homme de l’Ouest, un 
homme qui connait par lui-mê¬ 
me et en pratique tous les dé¬ 
tails de la vie du 


▼rat lui, et le pubKc commen 
è s’êpereevoir que le minintî 
de riai^ear est à présent u 
organisation active, mise en ce 
vre dans l’intérêt du Domini 
en son ensemble, mais occuf 
tout particulièrement des besoi 
et des aspirations de la gran 
moitié oçcidentale de notre pi 
gressif pays. 


Jeudi, 26 Avril 1900. 

M. D’HELLKNCOURT, 
Réacteur et directeur. 

Boite 1309, WiNNiPEG, Man 


L’attitude de la “North 
veat Revieur” 


ITote Editoriale 


unique, l abandon un mou us 
Vivendi actuel, elles ne peuvent 
avoir d’autre signification, que 
celle d’uns manoeuvre purement 
politique. 


Nous avons reçu du Président 
des Commissaires d’un district 
scolaire de Notre Dame de Lonr- 
des, une plainte motivée an su¬ 
jet de certaines irrégularités dans 


le fonctionnement de la dite 


pionnier, ses 
épreuves et ses rigueurs. Com¬ 
me tout Canadien animé d’am¬ 
bition nationale, il désire voir les 
plaines inoccupées de l’Ouest se 
couvrir de foyers heureux et 
prospères. Tout en répandant 
au loin, dans le monde, des con¬ 
naissances sur les ressources et 
les avantages du Canada au mo¬ 
yen de la dissémination de ren¬ 
seignements officiels et par l’emr 
ploi d’officiers énergiques, il re¬ 
connaît que le meilleur agent 
d’immigration est le colon pros¬ 
père et content. Saqs per4re 
cela de vue, le ministre actuel 
de l’intérieur a entièrement ré¬ 
volutionné les traditions du dé- 
|>artemeilt dàlis la niiinière d’kd- 
ministrer les terres publiques. 

Pénétré de la vérité que Is 
concession de terres arables à des 
chemins de fer ou autres cotn- 


Si les faits sont bien tels qu’il 
nous en informe, il a mîll., fois 
raison de se plaindre. 

G est le droit et le devoir des 
commissaires dans l’intérêt supé¬ 
rieur de l’Enseignement de veil¬ 
ler à ce qne la loi soit observée. 

Nous notas abstenons toutefois 
de publier sa correspondance, 
car la publicité de ces laits pou^ 
rait être nuisible a la canse mê¬ 
me de la minorité. 

Nous espérons donc qne justi¬ 
ce sera faite s’il y a lieu, sans 

^n il nous soit necessaire d’inter¬ 
venir. 


En attirant l’attention du pu¬ 
blic sur les changement suivants 
apportés aux règlements et aux 
lois par l'honorable Clifford Sif¬ 
ton depuis qn’il a la direction 
du ministère de l’intérieur, 
on peut dire en termes 
généraux que l’un des princi¬ 
paux obstacles qui ont entravé 
le développement de l’Ouest ca¬ 
nadien sous le régime tory, est 
l’ineptie qui a caractérisé l’admi¬ 
nistration des terres fédérales à 
cette époque. 

La politique criminelle 


C’est faire oeuvre criminelle, 
oeuvre de partisan, que de me¬ 
ner campagne contre ce règle¬ 
ment, dans le seul but d’emba- 
rasser Sir W. Laurier, sans nul 
espoir d’améliorer en quoi que ce 
soit, par ces récriminations, la 
position de la minorité. 

Aussi, nous n’hésitons point à 
affirmer que la Northwest- 
Rkview, ne représente nulle¬ 
ment les vues de notre Ordinai¬ 
re lorsqu’elle prétend que : 

“ Le résultat de ces négocia¬ 
tions a prouvé également les dé¬ 
fauts essentiels du règlement 
Laurier Greenway qui n’a rien 
réglé définitivement ni dans les 
districts 


qui a 

transferré la propriété de millions 
d’acres de nos plus fertiles terres 
à des compagnies de chemin de 
fer et autres corporations de ca¬ 
pitalistes ou de spéculateurs, a 
porté des fruits amers en retar¬ 
dant l’occupation des terres et 
en agravant jes impôts. L’atber- 
ration des administrateurs ne 
s’est pas cependant bornée à cela. 
Dans tontes ses affaiivs avec le 
gouvernement le colon sérieux a 
a été traité comme s’il n’existait 
que par tolérance et n’avait ab¬ 
solument auenn droit relative¬ 
ment aux terres on à quoi qne ce 
fût. L’ignorance des conditions 
de la vie des prairies, et des 
difficultés que le colon trouve 
sur sa route. Jointe i une super 
be indifférence de la part des ad¬ 
ministrateur, ont conduit à la 

maints abus 


Contrairement aux bruits qui 
oircalaient oes jours derniers, il 
nfy a aucun aecident de per¬ 
sonnes i déplorer nendant les ré¬ 
cents incendies à Vassaret en¬ 
virons. 

Au point de vue matériel les 
pertes sont sérieusés. M, Bûcha* 
nan à une grande partie de sou 
matériel de chantier détruit, 
plusieurs chevaux ont disparus 
et d’autres brûlés (ju’on a du 
abattr. Une g^nde partie é^- 
lerUent du bois abattu cet hi¬ 
ver, bois de corde,, dormants de 
chemin de fer etc., ont été brûlés. 


irréparable, il s’es^ appliqué 4 
obtenir du gouvernement J’a- 
bandon complet de cette politi¬ 
que pernicieuse. 

A l’instar de ce qu’il avait 
fait lorsqu’il était procureur gé¬ 
néral du Manitoba, oû, au mo^ 
ÿen d’une série de modifications 
mûrement étudiées, il avait telle¬ 
ment améliore les statuts pro¬ 
vinciaux que les shérifs et les 
buissien se trouvaient doréna¬ 
vant sans ^ne pain, il a déjà 


ruraux catholiques, ni 
dans les districts mixtes.^’ 

Il n’est pas moins coupables 
d’affirmer comme elle le fait quë 
“ le règlement Laurier-Green- 
way n’a rien concédé, absolu¬ 
ment rien qui puisse satisfaire 
les catholiques." 

Il nous suffirait pour faire jus¬ 
tice de ces affirmations de citer 
les paroles mêmes de Mgr. Lan- 
gevin en différentes circonstan¬ 
ces, reconnaissant que: "des 
concessions importantes ont été 
faites à la minorité.” 

Enfin il est absolument ridi¬ 
cule de prétendre que le mo- 
dns vivendi actuel n’est nul¬ 
lement dû au ri 

; I- ■ ~ 

C est travestir 
ment la vérité. 

La Northwest BtaviEW, va 
j'nsqn’à déclarer qu’un sembla¬ 
ble modns vivendi était pos¬ 
sible bien avant 1897, sous l’acte 
même de 1890. 

C’est là une erreur absolue, 
mais s’il en était autrement, 
combien coupables seraient ceux 


^ On attribue l’origine du feu à 

d’un cbassehr. 
D’ailleurs, la secberesse dta prin¬ 
temps est en réalité la cause pre¬ 
mière. 

Aussi dans le Minnesota on si¬ 
gnale des feux de prairie |erri- 
Pjg* menacent plosienrs 


modifié |a loi 4es terres fé4érales 
de façon à abolir la plupart des 
restrictions fiistidieases qui sem¬ 
blaient avbir été établies pour 
einp^b^ir fo colon d’obtenir àes 
letti^s patentes. 

Sa politique relative aux 
terres publiques est libérale 
dans toti^ les acceptions du 
mot. Il 4 poqr principe w ren¬ 
dre facile l’acquisition des lettres 
patentes à tous ceux qui s’inscri¬ 
vent potar tan homeatead avec 
l’honnête ifitention de devenir 
des colons pèriéux. En même 


perpétration de 
grossiers, au nom de l’autorité. 

Et ce n’est pas tout. Les mi 
nistres de l’intérieni' ^ni 
succédé, c 
p|u8 ayeugl 

que sou prédécespeur, ont 


se sont 

ihacnn apparement 
e ou pins apathique 

man¬ 
qué de comprendre les situations 
relatives du colon et du Départe¬ 
ment, ou n’ont pas voulu en te¬ 
nir compte 


trop ouverte- 


nion publique en attribuant à 
l’autorité diocésaine elles même, 
les opinions absolument person¬ 
nelles des rédacteurs de cette re¬ 
vue; nous avons laissé dire et faire. 

11 n en saurait être de même 
anjouid’hui; et lorsqu’il s’agit 


Ce qui ne saurait 
surprendre de la part d’un parti 
dont l’origine remontci au fanàetix 
‘‘Pamjlÿ Compact,ils ont com¬ 
mis l’erreur de regar4er |a do* 


ue la il ne nous est p&8 

permis de laisser subsister une 
erreur, dont les conséquences 
pourraient être des plus funestes. 

Nous ne croyons pas, qne les 
opinions exprimées par la North¬ 
west Revikw rèflôtent exacte¬ 
ment la manière de voir de l’Ar¬ 
chevêché, sur cette qnestien du 
réglôment de 1897. 

Nous ne prétendons point in¬ 
criminer en entier l’article de la 
Bkview, il y a assurément de 
fort justes appréciations, sur l’at¬ 
titude des Commissaires catho¬ 
liques de Winuipeg en particu¬ 
lier, comme aussi 


le coloû à i’inéiar d’üfi bulnble 
protégé dépendatat 4ë8 largesseï 
et de la générosité du miûtre, le 
gouvernement. Eieu ne saurait 
être plus erroné. 

Les terres publiques ne sont 
pas la propriété du partj au pou¬ 
voir. Elles appartiennent abso¬ 
lument au peuple et le gouver¬ 
nement n’est qu’une commission 
chargée de leur administration 
dans l’intérêt commun. Chaque 
acre de terre qu’un colon ac¬ 
quiert et cultive ajoute à la ri¬ 
chesse commune du pays, et per¬ 
sonne n’a plus de droit au res¬ 
pect et à la considération de l’ad¬ 
ministration que le hardi pion¬ 
nier qui, par son travail et son 
esprit d’entreprise, convertit un 
quart de section de terre inoc- 


aoune ce caractère d’activité bien 
ordonnée, grâce auquel on peut 
le comparer avec les institutions 
commerciales ou financières qui 
sont dirigées comme elles doi¬ 
vent l’être. En cela le ministère 
est en contraste marqué non seu¬ 
lement avec 1 e quïl était autre¬ 
fois, mais avec la majorité des 
administrations officièlles de 
n’importe quel pays II m’y a 


de fort judi¬ 
cieuses remarques, celle ci par 
exemple : 

“Le résultat, sert à démontier 
l’absolue impossibilité de faire 
entrer dans la tête du Bureau 
des Ecoles de Winnipeg les no¬ 
tions les plus élémentaires de 
“fair play.” 

Nous approuvons fort la cou -1 
clusion de cette article. 


M. Gat. Deleau. 

Envoyez votre annonce à M. 
dé Voos. Clarendon Hôtel, Win- 
nipeg. Toutefois, nous croyons 
Que ces Messieurs ont l’intention 
d’acheter non des propriétés épar¬ 
ses, mais un bloc de terrains, 
formant un seul ensemble. ^ 


plus aqjourd’bui de lettres 

eupée en une ferme bien cultivée colons qui restent sans répoi 

qui ajouté la richesse natio- ^ Département dispose proi 
helc. temeut de tout ce oui vient 










k 





P. W. REIMBR 

Kl lA in Hgn Atmm Wkiifit 

Oeobai Baona fnù tou joui et Btûni* 
YokOlii, bcettfa, it lard a radn^ 

1« p)ua haut prix du manshd aara payd 
pou Iw produita do la ferma. 


par la France aeale et 110,859,607 
ir. 19 toTia laa antiea paya 
ensemble. 

Lè^enns, oa peut fiûre denx 
remarques. 

D’almrd, en dépit de tant d'eff- 
orta détruira le catholiciame 
en France, le personnel des 
congrégations religieuses a ang> 
menté et augmente chaque jour 
dans une proportion incroyable. 
D’autre part, malgré l’intention 
des inspirateurs de la loi mili¬ 
taire, le nombre des élèves ecclé¬ 
siastiques s’accroit dans la plu¬ 
part des diocèses. 

La hrance est un pays d’où le 
catholicisme déborde et s’étend 
sur le monde entier, pendant que 
l’Espagne est, sous tous les rap¬ 
ports, en complète déchéance; 
que l’Italie n’a qu’une faible 
expansion, et l’Autriche aucune. 


OAKADIAN 


EDOUAED .TOBIN 


^ T, . ’ M“«l>*nd 

do Boim, d Instnunoiite d’Agrioultuo. — 

Aaant poar U rento de temina aux ooTi- 
rono de 8t. -Ckuide, à proximité deo 8ta- 
tioaa.—Péiementi ftidleo, bu prix. 

SAINT-CLAUDE, Man. 


U seole lipe 

snr liquelle Ment 

DES CHABS TOURISTES 

A l’Est 


J. T. HÜGGAED, AVOCAT 

Solliciteur, Notoire, 436. me Moin, Wiu' 
nipeg. Téléphone 336. 


C. HENRI ROYAL, avocat 

êtc., 307 me Principale. Winnipeg.—Au 
deeeue du moguin Kchord. 


Tailleurs pour dames 

Costumes, vêtements jaquettes 

de dames. 

Longue expérftnce. 


A. J. H. DUBUC, 


a rOuest 


AVOCAT 

Solliciteur, Notoire.—Çhambre 313, Mc- 
Intyre Block, Winnipeg. Téléphone 334. 
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VOUS ALLEZ A 

BOSTON 

MONTREAL 


M, C. CLARKE, L. D. S 

DENTISTE, 632, 


ECOLE DE COUPE 


rue Main, Winnipeg, 
au-doMoe du magasin de M. Qeo. Craig. 


La xioheaM des ITatioxis 


Un pea de statistique. La n- 
chesse totale, m^ibère et im- 
mobièle de l’Europe, s’élève à 
1,175 milliards. Au point de vue 
do la richesse globale, les prin¬ 
cipaux pays européens se ran¬ 
gent dwis l'ordre suivant par 
milliards : 

Angleterre, 226; France, 247; 
Allemagpie, 201: Rassie, 160; 
Autriche, 118; Italie, 78, Belgi- 
gne, 25; Aollande, 22. 

Au point de vue dn capital 
circulant, le classement est com¬ 
me suit : 

Angleterre, 106; France, 65; 
Allemagne, 87; Rassie, 14; Au 
triche, 10; Italie, 7; Belgique, 7; 
Hollande, 6. 

L’anglais possède en moyenne 
7,100 frs, le Hollandais, 4,600; 
le Belge et l’Allemand, 8,900; 


Avant de vous mettre à coudre ce prin- 
tempa venes voir notre rystSme de coupe 
pour vêtements, le plus simple et le meil¬ 
leur du monde. Médaillé d’or au World 
Pair et diplômes de première elasse aux 
expositions de Toronto et MontrëaL 

Actuellement adopté par dee milliers 
de couturiers en vogue en Europe comme 
en Amérique, Sera envoyé pour en juger 
à tout tailleur. 

Instructions complètes pu lettres aux 
élèves qui ne peuvent suivre les cours. 
Lemns parUlières d'après arrangements. 

Patrons et modèles de toiles coupés 
sur mesures, Los derniers modèles en 
jaquette paletots etc. 

Les Eleves peuvent commencer eis au¬ 
cun temps, ^taîls sur demande à l'Eco¬ 
le. Leçons libres Lundi et Vendredi. 

Ouvert de 10 a. m. a 6. p. m. 

284 RUE MAIN. 


L. VERHŒVEN, 


GÉRANT de 
la “ Sun Savings and Loan Oo.,” d'Onta¬ 
rio.—^Aimnt à prêter sur propriétés fon¬ 
cières. Blüok Mclntyre, rue l^n. 


TORONTO 


ou a 

SEATTLE 


GRAY A SMITH 

ARTISTES PH0T06RAPI 


VANCOUVER 

< 

Sans eliaopr de wagon 

Billet pour 

L’exposition de Paris 

Pour détails complémentaires 
s’adresser à l’agent le plus pro¬ 
che du C. P. R, ou écrire à 

c. E. MCPHERSON, 

Gérant du Tra^c. 
WINNIPEG. MAN. 


Ouvrage non égalé dans toute la ville. 
Prix ooirects. 

Avex-vous vu notre dernière nou 
veauté ! 

Photo-Médaillons, et Photo-Bijouterie 
Atelier, 574 |m rue Main, Winnipeg. 
Au-deesus du '‘Cheapside." 


CE QUE VOUS VOULEZ 


l’Autrichien et l’Italien, 2,500; 
le Qusse, 1,500. 

Le Français possède 6,500 
francs. 


donc, si votre montre a besoin de réfiara- 
tiens, il est de votre intérêt de nous l’en¬ 
voyer ou l’apporter. 

Souvenes-vuua que nous n’employons 
que des ouvriers de premier orave, et 
qu’ils sont toujours auua notre contrôle. 


Une Nouvelle Industrie 


Grave ICeuaoe. 

Un cAblegramme de Londres 
au "Herald” de New York” dit 
que M. Walter Griffiths, un 
membre du parlement australien. 


Un cultivateur du nom de 
Jean Jolicœur, qui réside à une 
vingtaine de milles de Québec, a 
décidé d’employer tout son temps 
ce printemps, à approvisionner 
le marché américain de gre¬ 
nouilles. Il arrive des Etats- 
Unis et il a été si frappé, si 
étonné des prix que l’on offre de 
l’antre côté de la ligne quarante- 
cinquième pour cette espèce de 
denrée, ainsi que de la demande 
que l’on en fait partout, qu’il a 
aécidé. de se livrer d’une manière 
toute spéciale à la cullnre de la 


a fait une déclaration publique à 
l’effet que le Parlement impérial 
devra ratifier sans amendement 
le bill de la Confédération aus¬ 
tralienne, sinon l’Australie se 
constituera en République 
On assure que M. Griffiths 
représente parfaitement le senti¬ 
ment populaire, en Australie, et 
que, malgré leurs dehors de 
loyalisme, il ne faudrait qu’une 
légère contrariété pour amener 
les Australiens à proclamer leur 
indépendance. 


Horloger et bijoutier, 

rue Main, Mclntyre Block 


HORAIRE—A partir du 6 Mars 1900, 


StatioDi 


DxilTitli et stations 
Est et Sud. 

A BUTTE 
HELENA 

SPOKANE 

SEATTLE 


BAIN 


9 22 Q m « “St.Boniface 6 20 
2 22 ,2 ^^2 ™ Dufresne 15 16 

2 22 Î2 2212 22 St- Anne ‘‘® 

2 ?210 2012 ?0 steinback }* M 

14 10 
113 .30 


Exposition de Mode 
28 MAB8 1900 

Chapeaux de paille, 
bonnets. 

Magnifique assorti¬ 
ment de chapeaux gar¬ 
nis depuis 11.50 en mon¬ 
tant. 

On tire parti de vos 
garnitures. Nettoyage, 
teinture et frisage des 


grehouille, et d’employer pour 
cela une grande partie de sa 
ferme dont le sol est de nature 
maréoageuse. Il a constaté que 
la culture de la grenouille était 
loin d être une industrie nou¬ 
velle dans maintes et maintes 
parties des Etats de la Nouvelle 
Angleterre, et que même^ au 
Nouveau-Brunswick on en faisait 
depuis un certain temps un 
commerce très étendu. 

Dans le comté de York, N. B., 
un nommé Coleman que se livre 


Marâiand 

Saiidilands 

Wüodbridg 


Sumniit 

Vassar 

Spragiie 


TACOMA 

PORTLAND 

CALIFORNIE 

t 

JAPON 


Mo& Secret. 


Track End 


‘‘Si je vons le disais pourtant 
que je vous aime. 


Départ Winni 
é Dimanc! 


^ a 8 hrs. chaque jour excep 
et Mercredi. 


A. de Musset. 

Si je vous le disais que vous êtes 


CHINE 

ALASKA 


plumes. 

Timbres de Commerce 


jolie, 

Que lorsque vous riez je me sens 
tout joyeux, 

Et qu’à vous regarder, vous si 
belle, on oublie 

Qu’il est un autre ciel que celui 
de vos yeux ? 

Si je vous le disais que sur vos 
lèvres roses, 

Une abeille vièndraibavec amour 
puiser 

Go doux miel qu’elle va butiner 
sur les roses 

Qu’un rayon fait éclore, et rongir 
un baiser ? 

Si je vous le disais que depuis la 
soirée 

Où je vous vis alors pour la 
première fois. 

Votre image toujours gracieuse 
et dorée 

Passe comme un éclair dans mes 
rêves parfois ? 

Si je vous le disais !... mais je ne 
yeux rien dire. 

Mon secret voyez-vous? je le 
garde pour moi, 

Car si je le dûais, l’on en pour¬ 
rait médire. 

Et vous-même, peut-être en au¬ 
riez-vous quelque émoi? 

(Gonzslve Desaulniers.) 


KLONDIKE 

ANGLETERRE 

EUROPE 

AFRIQUE 

Prix du trans{>ort des pMsages au Ma 
nitobx. 3 cent du mille livres de billets 
pour 1000 milles à 2^ mille eu vente chez 
tous tous les agents. 

J. T. McKENNEY, H. 8WINFORD 
City Pas. Âgt., General Agent, 

Winnipeg, Winni|><)g. 

CHS. 8. FEE, et G. P. & T. A., St. P-ul, 


d’une manière toute particulière 
à la culture et au commerce des 
grenouilles, a expédié l’année 
dernière, cinquante barils de 
caisses de grenouilles sur le 
marché de Boston. 


HORAIRE—En activité depuis le 6 Decmebre 
1899. 


Allant au nord.^ 


Allant au sud 


Station» 


La Fxaaoe, nation 
Bionnaire. 


CHAN6EMËNT D’ADRESSE 
PAUL SALA 

Le populaire marchand de 
Vins, vient de transporter 
son magasin pour cause d’a- 
gp^dissement de ses affai- 


|17 45 Gladstone 12 451 
17 20 Ogilvie 13 10 
16 50 Plumas 18 40 
16 05 Glenella 14 20 
15 40 Olencaim 15 00 
15 00 McCreary 15 40 
14 30 Laurier 16 lô 
13 55 Makinak 16 45 
13 20OehreRiv. 17 20 
12 00 12 10 12 40 Dauphin 18 00 


HORAIRE OONDENSÉ 


L’Espagnë et le Portugal fur¬ 
ent, au XYIIe et au XVIII 
siècles, les premières nations 
apostoliques, parce qu’elles 
avaient devancé les autres dans 
la conquête des mondes nou¬ 
veaux; la France est devenue, 
dans le siècle qui finit, la nation 
missionnaire par excellence. 

En effet, des 13,314 prêtres 
missionnaires, les deux tiers sont 
français. Sur 4,500 frères en¬ 
seignants et 42,000 sœurs miss¬ 
ionnaires. les quatle cinquièmes 
sont français et françaises. Enfin 
depuis sa fondation en 1822ju8- 


LIGNE PRINCIPALE 


Morris, Emerson, St. Paul, Chicago 
Toronto, Montréal, Spokane, Takoma, 

Victoria, San Francisco...... 

Déjmrt quotidien. 

Arrivée quotidienne... 


VaDey Riv 
Sifton 
Sifton Jet. 
Pork Riv. 

Gruber 
Winnipegt) 
EthelbeH 
Garland 
Fine River 
Setter j 
Cowan 
Minitonas 
Swan Hiv. 


646 MAIN ST. 

Environ 100 verges Nord 
de son ancienne, place. 

DE l’autre (X)TE DE LA BUE 
La même attention est 
donnée aux commandes' peti¬ 
tes on grandes. 

ON PARLE FRANÇAIS, ANGLLAIB 

allemand. 

PAUL SALA, 

Maintenant 546 Main St. 

Téléphoné 241. 


BRANCHE DU PORTAGE. 


Portage La Prairie et pointe interme- 

diairee..... 

Laisse Lundi Merc. etVend. 4 20 p.m 
Arrive Lundi Merc. et Vend, 1 10 p.m 
Laisse Mardi Jeudi et Sam. 4 20 p.m 
Arrive Mardi Jeudi et Sam, 10 25a.m 

BRANCHE MORRIS-BRANDON. 


Morris, Roland, Miami, Baldur, Bel- 
moQ^ Wawsness, Brandon ; aumi 
Souris River bsaâoh, Belmont to 

Arriva 


que et y compris _ l’exercice 1397 
la Propagation dé la Foi a dis¬ 
tribué 308,068,986 fr. 44. dont 
192,704,878 fr, 24 ont été fournis 


Superintendant 


10.40 a.» „ 

4.40 A.» Winnipeg 





















































ZiOB Nains 


rorssos. on a baptisé des enfants 
qui s’appellent Redvers, Baden, 
mais surtout Roberts et Kitche- 
uor. Dans le district de Hol- 
born, un M Wilks a baptisé son 
fils Ëlauds-Loagte, du nom du 
nom du champ de bataille. Ail¬ 
leurs,, on signale le baptême de 
petits Grlencoè, Ladysmith et 
Dundee. Dans la paroisse de 
Bromley, une petite fille a reçu 
le doux nom de Prétoria. A 
Aampsteand, le 1er mars, un co¬ 
cher fait incrire son petit gar¬ 
çon avec le prénom de Kimber- 
lev. Plusieurs ont reçu avec, le 
prénom de Cecil, du nom de Ce¬ 
ci 1 Rhodes. Dans la paroisse de 
Kinuington, on signale l’inscrip¬ 
tion d’un petit Colenso et de 
plusieurs petites Tugela. Enfin, 
à Mile-End-OId-Town, un An¬ 
glais a baptisé son fils Krûger. 
Jusqu’à présent, aucun nouveau- 
né n’a encore reçu le nom de 
Blœmfontein. mais cela viendra. 


ün trouve parmi les Nains célè¬ 
bre des Indiens, un Anglais, des 
Suisses, des Français. Beaucoup 
eurent de l’esprit. Quelques-uns 
prati^èrent des vertus domesti- 
ques.Tel fut l’illustre Tom-Pouce, 
de son nom Th. S Sirotton. Tom- 
Pouce mesurait 19 pouces. En 
une douzaine d’années, présenté 
par Barnum, il gagna sur la 
curiosité du public une assez 
jolie fortune. Il se retira alors, 
et, en bon bourgeois, épousa une 
femmd de son choix et de sa 
taille, la naine Lavinia Warren. 
Ils eurent une fille. Min nie, qui 
mourut à l’âge de quelques mois 
d’une congestion cérébrale. Tom- 
Pouce, parvenu à un âge avancé, 
mourut en 1894. 

Le nain de Stanislas Leczinski. 
Nicolas Ferry, vécut jusqu’à 
quatre-vingt-dix-huit ans. Mais 
le héros du peuple nain fut, sans 
conteste, Jeflfrey Hudson. Il 
appartint à Charles 1er, d’Angle¬ 
terre, qui le nomma capitaine 
dans l’armée royale. Il avait une 
âme fière et, le sentiment de 
l’honneur. Un gentilhomme, 
nommé Crofts, lui ayant manqué, 
Hudson, qui avait à peu près un 
mètre de haut, l’appela en duel. 


DtïB soumisaioiu cachetées adreaaéei au 
Maitre de Puât# général, seront remues à 
Ottawa jusQu'à midi, le Vendredi 25 mai 
prochain pour le transport des malles de 
sa Majesté diaprés contrat défini pour 4 
années, le traiia^rt s'efiectuant entré les 
boîtes à lettres des Pues et le bureau de 
Poste de Winiupeg, à partir du 1er juillet 
prochain. 

On peut prendre oonnaisaance des avis 
imprimés, contenant les informations aup- 
plénieiitaires quant aux conditions du 
Contrat en qu^ion, et se procurer des 
blancsde formuleadesoumiasionau Bureau 
de Poste de Winnipeg et au bureau ci- 
deaaous. v 

Bureau de Tinspectenr du Bureau de 
Poste de Winnipeg, 13 Avril 1900, 

W. W. McLEOD, 
Inspecteur des Bureau de Poste. 


Consistant en Habille¬ 
ment tout faite, bottines, 
souliers, fournitures pour 
hommes, seront vendues à 
vil prix pendant le mois 
d'avril. 

Le prix de 40c à la 
piastre. 

Habillement d'hommes en tweed 
valant $8.75 pour $3.95. 

Habillement d'hommes en serge 
valant $5.00 pour $2.95. 

Caoutchoues d'hommes seulement 
25a 

Caoutchoues pour enfants 20c. 

Caoutchoues de dames hautes tiffes 
20c. , 

Chemises de satin noir 35c. 

Chemises d'hommes, valant $1,50 \yo\xt 
76c. 

Chemise d’hommes, de couleur fl.00 pour 
60c. 

Casquettes pour hommes, femmes, garçons 
de 60c a 26c. 

Bottines oxford de dames et jeunes filles 
valent fl.35 pour 60c, 

Souliers forts pour hommes 96c. 

Souliers forts p<»ur garçons 76c. 

Souliers forts pour enfante 8 9 10, 60c. 

Pantalons de ^rçons, 40c. 

Habillement oe garçons 2 pièces fl.30. 

Habillements de garçons 3 pièces 33 34 
ou3», f2.76. 

Nous vendons tout à pertes. 


Une porte au Sud de l’Hetel 
Brunswick 


Assortiment spé¬ 
cial de vêtement de 
dessous ponr hom¬ 
mes. 


50 douzaines de 
dessous d’hommes 
pour l’été vendus ha¬ 
bituellement à 75 par 
complet notre prix 
est 45. 


Une réunion générale de 1» dite asso¬ 
ciation aura lieu au Victoria Hall, Mor- 
den, le Jeudi .3iènae jour de Mai 1900 à 7 
heure P. M. dans le but de compléter 
l oiyanisation pour les prochaines élections 
fédérales. EnroUeaient des Membres; 
Election des officiers,'et la transaction des 
autres aliaires se rapixirtaiit a l’association 
et au parti liberal. 

Tous les liberaux sont invités, et sont 
priés d y assister en grand nombre. 

Par ordre du Président, 

JAMES LAIDLAND, 
Organisateur de l’Assemblée. 

Dieu Sauve la Rt^iiie. 


L ne iiaine de Lhtppenst raconte iinthitioire 
fie .•ioiiffnince et de suitlcuje- 
ment 

Souffrait de maladie de cœur de¬ 
puis des auuées—Son mal ag¬ 
gravée par la suite par des trou¬ 
bles de rognons et d’estomac. 


Du “Star,” de Sainte-Catherine, Ont. 

Dans le village de Chippevva, 
et le long de la frontière de Nia¬ 
gara, il n’y a probablement pas 
de citoyens mieux connus et res¬ 
pectés que M et Mme David 
Schabol. Tous deux sont d’ex- 
traotioii allemande et offraient 
avec plaisir cette cordiale hospi¬ 
talité qu’on rencontre si souvent 
dans la mère Patrie. A un cor¬ 
respondant du “Star’ de Saiute- 
Catheriue, qui, récemment, se 
[ rendit à la résidence de M. Scha- 
bel, Mme Schabel raconta l’his¬ 
toire suivante ; “Il y a quelques 
années, mou médecin me dit que 
je souffrais de maladie de cœur. 
Par iiitervales, j’avais été affec¬ 
tée de palpitatiou et de grandes 
douleurs, et parfois mon cœur 
cessait jiresque de battre. Je de¬ 
venais étourdie, impatiente et ef- 
f.ayée. D’autres fois, je dormais 
mal et je dormais mal et j’étais 
obsédée de rêves fatigants. Je 
languis dans let état jusqu’à l’hi¬ 
ver dernier, où l’exposition au 
froid froid affecta mes rognons et 
me mit dans une protestation 
complète. Le printemps arriva, 
et mes maux furent affirravés hÙ 


342 RUE ââAIN 


Une Anecdote 


M. O. Phaneuf 


48 douzaines de 
dessous en mérinos 

prix habituel de 11.60 

à $1.75 n:tre prix 
$1.00 le complet. 


Veut-ou entendre un joli trait 
de mœurs canadiennes à l’étrau- 
ger? 

L’autre jour, uu Canadien du 
bon vieux temps, arrive dans la 
Ville Eternelle. Bou, se dit-il, 
il faut voir le Pape, mainte nant. 
G-rêce à certaine recommanda¬ 
tion, il fait sademande, demande 
absolument régulière, aussi 
régulière que celle du plus fin 
diplomate. Un jour, deux jours, 
trois jours se passent...pas de 
nouvelles. Diable, c’était aga¬ 
çant. faire 1,5'10 lieues pour 
rien ! 

On va voir ça. Vite une 
voiture et fouette cocher. 

Monsieur arrive au 
passe au milieu des 
suisses, sans rien voir 
les escaliers i 
porte d’assaut 
chambres du 

6n exhibant avec force 
8on “passeport,” sur lequel h 
garçons ébahis lisent le nom du 

Canada, 

Lord Mmto, et hors d’haleine 
demande au cardinal Rampolla à 
voir le Pape. 

Il n’y a personne au monde 
qui ait été mieux reçu, au Vati- 
can-Apostolique, que ce brave 


MARCHAND DE 

BPIOBRIBS, PEOVtSIONS, lARINB, SON 

Marchandises de choix 
Bon marché 

Une visite est Sollici¬ 
tée 

262 BUB MAI.i 


AVONS 


Du delioieux 
TABAC CANADIEN 
en fenillei 


24 douzaines de 
dessous tout laines 
devant renforcés va¬ 
lant $1.75 le complet, 
notre prii^, 65 le com- 


AU PRIX DE 25c LA LIVRE 

Nous apporUms un soin particulier aux 
commandes envoyées [lar la poste. 

Magasin _tl 


WINMPBQ. 

Alp. Phaneuf gerant 


Notre assortimeot de bagues 
jamais ete plus complet 

Les meilleur marché, à f2.50 
et f4.(X) sont en or à 10 k 
[mrles, et grenats. 

Les plus disiwndieusea à f 10.00 
et f25.00 sont en or à 14 k or¬ 
nées de diamants. 

Thos. J. Porte 

BIJOUTIER 

404 RUE MAIN, 

WINNIPEO, 

ENSEIGNE DE L’ATOLE, 

On parle français. 


En face l’hôtel Brunswick 
Boîte posbile 816. 


200 douzaines ove- 
ralls pour hommes 
maigre l’avance des 
prix nous les vendons 


Vatican, 
gardes 

2:rimpe 
quatre à quatre, em- 
toutes les anti 
secrétariat d’Etat, 

gestes 
s 


avec 


toujours 


frais ^t le meilleur 


Une excellente sorte 
de chaussures de travail 
pour hommes à 96c o’est, 
sans contredit, le soulier 
le meilleur marché dans 
Winnipeg. 


Winnipeg 


nous a.ons un assor¬ 
tira eut complet de ma¬ 
gnifiques souliers et 
bottines de femmes, 
ainsi que souliers pour 
garçons, et jeunes gens 
à des prix qui feront 
baisser le marché. 


AVIS est par la prés>‘nte donnée q 


A TAU cBv in presT-nceaonneequ une 
application sera faite au. Parlement du 
Canada à la préiiente Session par la 
Ville de Winnipeg pour une loiautorisant 
la dite Ville à utuiser et à rendre profita¬ 
ble le pouvoir d’eau de la Rivière Assini- 
boine, ainsi qu’à creuser, construire et en¬ 
tretenir ton» lc« ouvrages nécessaires j>our 
cet objet; à utiliser ce pouvoir d’eau pour 
les fins municipales; à faire les réglèments 
et les échelles de tarif, pour l’usine du 
dit, par biute personne ou corporation; 
de passer contrats pour la construction 
des ouvrages; d’acquérir jinr achat, expro¬ 
priation, ou location, tout terrain uu autre 
propriété nécessaires pour les dits tra¬ 
vaux où affectés par eux; et d’utiliser les 
pouvoirs actuellement en sa posaesssion 
où qui pourront {wr la suite venir eu sa 
(lossession comme corporation municipale, 
pour toutes et telles fins. Et que la dite 
loi autorise le Gouvernement Général du 
Canada à approuver le dit ouvrage sans 
réquérir obligation, pour la construction 
d'écluse ou autre travaux aux fins 
de navigation, et , à donner pouvoir 
à la dite ville dé trausfer et céder ^ 
à toute compagnie ou peraunttat. 
tout ou partie des droits, franchi¬ 
ses, et pouvoirs de la ville concernant la 
construction, la iHissession, la mise en 
operation et la location des dits travaux. 
HOUGH & CAMPBELL. 

Solliciteurs pour les Requéraata. 
Daté Winnipeg, 29 Mars 1900, 'vt*. 


une amelioration. Je continuai 
1 Usage des pilules fidèlement jus¬ 
qu’à ceque j’en eusse dépensé huit 
boites. Je suis maintenant capa¬ 
ble d.e faire tous mes travaux de 
ménage, me considérant complè¬ 
tement guérie. Je n’ai jamais 
ou une meilleure santé que celle 
dont je jouis à l’heure qu’il est 
depuis que j’ai cessé l’usage des 

La guerre du Transvaal a sans u’ai plus eu aucun 

doute, pour bien des gens, des ®y“P‘ôme de mes anciens maux, 
conséquences terribles. Mais <iueje serai reconnais- 

elle a aussi des effets comiques P®®*" bien- 

Ainsi, tous les patriotes anglais w Pilules 

qui ont eu des enfants depuis le Williams, et je con- 

commencent de la guerre se sont ^ exalter, quand l’oc- 

crus obligés de leur donner des présentera.” 

prénoms de circonstance. En An¬ 
gleterre, le choix des noms de 
Baptême et absolument libre. 

Les parents peuvent donner à 
leurs enfants les prénoms les plus 
baroques. Dans toutes les m- 


we manquez pas de 
venir nous voir, quand 
ce ne serait qne pour 
voir. Nouvelles mar¬ 
chandises sur les comp¬ 
toirs chaque jour durant 
la vente. Ou rend l’ar¬ 
gent si les marchandi¬ 
ses ne conviennent pas. 


Les noms de guerre 


tT"® "M?. SOURD îî 

W^rtsseflf !.. 
tion. f 
încurih^T,. 
dUfîrne.nf. ?v 
firratîs. r,i 
TOût 

Br, Daltoo’s Aurai Insîltutc; 


PAS DE SAISON PROPRE. 

Le rhume de poitrine n’a pas 
de choix pour les saisons et le 

BAUME RHüMAL le guérit en tout 
temps, 48 


KOITE ou li-MEILlC OWte w 

■L?"!. "“‘rp "«“vell» inren- 
oet, de naissance seuls sont 

“".“T!??* i—<• 

Examen et conse}] 
rtr clics vous à nii 

Salle Ave.. 
CSICAGO.ILL. 


Brunswick 


















Avril 21-Ijfs fi^nniers tnt profilé 
de k teinpéraiun* splendide dont 
nou« jouissons. Les semences .sont 
presque terminées, plusieurs ont 
commencé les clôtures, d'autreï ont 
commencé a défricher ; la culture 
va probablement doubler cette 
année. 

Monsieur Edouard Jobin est en 
train de construire on dépôt, pour 
remiser les instruments d’agncul- 
ture, désormais ces clients pourront 
choisir leurs instruments avant de 
les acheter. 

Monsieur Q. J. Trémarin est 
agent pour la vente des instru¬ 
ments d^a^iculture, pour la “Day- 
ring Co.” Irons succéà 

Nous avions toujours payé en 
travail nos impositions pour les 
ehemins, nos édiles ont décidé qu’a 
l’avenir nous payerons en argent 

Dans tout les “Wards,” St 
Claude excepté, la journée a été 
cottée, 75 cents, mais pKiur St 
Claude la journée a été cottée 
$ 1 . 00 . 

E^te ce que nous serions rede¬ 
vable de cette largesse a l’impres¬ 
sion qu’a produit sur les autres 
conseillers, le conseiller réformateur 
de St Claude. 

Une épidémie de grippe h sévit 
ici pendant environ deux mois ; à 
peu près tous y ont passé ; plus¬ 
ieurs ont été serieusement indis¬ 
posés, pour le moment tout est 
revenu a l’état normal. 

Plusieurs terres se sont vendu ce 
printemps le mouvement de colon¬ 
isation semble se porter maintenant 
dans l’est, proche la station d’Hay 
ward ; la terre y est de bonne 
qualité, le foin abonde, de plus ces 
terres ont l’avantage aêtre à 

E rcximité de la station, et d’un 
on marché exeptionnelle. Si 
quelques familles venaient se 
joindre a celles qui y sont établies, 
une chappelle, une ^ole, un bureau 
de poste, un magasin , ne tarde¬ 
raient pas à surgir de terre. 

Avis à nos compatriotes et aux 
sociétés de coîonisations, ces 
demieros ne doivent point, oublier 
que St Claude va se trouver cerner 
d’ici peut par les anglais si nous 
n’y prenons garde. Ou peut encore 
parer a tout il y a de la place pour 
former trois paroisses ce qui aurait 
l’avantage de former une luunici- 
pedité française d’ici peu. 

Notre église a été reparée avec 
goût l’intérieur à été lambrissé, 
deux autels ont été érigés aux bas 
côtés, une chair a aussi été installée 
Une nouvelle cloche (don de 
notre curé) a été hissée dans le 
clocher, tous ces travaux ont été 
accomplis par le R. P. Dom Claude 
où sous sa direction. 

Très mouvementée a été la 
dernière réunion du club libéral de 
St. Claude, l’echec subit au 
demierès élections ne semble point 

libéraux. Vous 


La Cie CANADIAN DAIRY SUPPLY, Montréal, 
Succursale, 286 me King Winnipeg, seuls 
agents au Canada pour les 
MEUSES DE LAVAL 

Lm machinM Alpha tieonent tookiun la tèto de la liate, et 
il MifBt de lea eoiiiudtfe pour appréc i er. Lea agente de ma- 
hinea k baa prix voua diaeot qae laa laera aoot “tout aoaai boo- 
naa,” qu'aucune autre, maia jamaia vova na lea autendra lea 
comiMrea aux Alpha, oar ita aavei^ qoe l’Alpha eat la mailleme 
de toutei. Le mécaniaine eat de première qualité, durable; 
meilleura écréineuaea oonniiea. Lea aeuha de laiterie aunt una- 
nimeaanroe |ioint Noua ne prétewfona point quel e lait éoréaié 
qui aoit de l’Apha ait oaeillBar pour lea veaux que celui dea au- 
trea machinea; «oa talle ptétantiun signifie aimplemant qu’il 
reste tn» de matière gnaw dana le lait écrémé, et quano le 

^ * AA « •" t _ _ Æn _ » 

dieute pour la* veaux. < 

ëpaiueda lait froid, on peut s'attondra à daa raaulUta aui 
nos, rendes tous oompte et tou* n’aurea point à regretter 
trop vite. 

Ikmamdm U$ eirculairu et le ddinU dee prix à 


RICHARD & CO 


MABCHANDa DI TIN 


965, rue Main, Wnnipeg. 


beurreae vend 20c la livre; le Uit eat insufBaamment éorènU une nourriture tropdjapen- 

. Qunod une machipe atteint 01 et 02 poinU avec de L crème 

mania. Venei, axami- 
ne paa voua être décidé 


Nettoyer la maison 

Ne consiste pas seulemonement, pour être effectif, dans 
le grand lavage semestriel, le battage des tapis, et l’essuyage 
des meubles; pour atteindre complètement son but, une 
ménagère doit exiger que ses murs soient mis à neuf au 
moyen de nouveaux papiers à tapisser, car les murs présen¬ 
tent à eux seuls, plus de surface que tout le reste, et s’ils sont 
défraîchis, la propreté des tapis et des Oi^bles, nefait que ren¬ 
dre le contraste plus frappant. 

Le prix ne doit pas vous arrêter, car nous avons des 
rouleaux depuis 6c. jusqu’aux papiers les plus ravissants 
qu’on puisse réver. 

Demandez des échantillons. 

Éncadrements de tableaux. 


236 RUE KING 


WINNIPEG 




AYEZ TOUJOURS PRESENT A L’ESPRIT 


C. B. SCANTLEBURRY 

4G6g Rue Main 
Pria du magaain de Tapis de Baafleld. 


SI VOUS VOULEZ BATIR 


LA liOINDRE CONSTRUCTION 


IL EST DE VOTRE PLUS GRAND INTERET 


DECRIRE ▲ 


BANNINQ, 

& Company, 

POUR CONNAITRE 

Les prix de leurs bois 


Reglements des Homesteads. 

Toute section Numéro pair des Terres de la Couronne non affectées 
ou non réservées, excepté les Numéros 8 et 26, pourra être prise len 


Homestead, par toute personne chef de famille, ou aucun homme au 
demus de 18 ans, à raison d’un quart de section, soit 160 acres 


Entrées 


L’entrée peut être faite personnellement au bureau des terres du 
District, ou sur application au Ministre de l’Intérieur, à Ottayra, ou au 
Commissaire d’immigration à Winnipeg. Elle peut êt^e ^te par une 
autre personne autorisée. Le prix d’entrée lêgulier est 4e $10 pour tout 
terrain déjà occupé. Il sera chargé en sus $6 ou $10 pour rencontrer les 
dépenses de cancellation et d’inspection. 


LA MAISON 


avoir ramolli nos 
avez déjà donner les résultats. 

* Le 14 Juillet sera de nouveau 
fété cette année les commissaires 
chargés d’organiser la fête sont. 
V. Darel pere, EL Legras, EL Grand, 
F. Bernard (fils). 

Un St. Claüdien. 


COLLIN & FILS 


ST. BOHIFACE, 


vous offre 


t7& bon True 


Culture et résidence pendant 3 ans sont requises, et pendant ce 
tempe le colon ne peut être absent pendant six mois, en aucune hnnée 
souf peine de perdre ses droits 


casion exceptionnelle 

pour monter votre maison 

EN ARGENTERIE--.. 


peine de perdre ses droits 

Application pour Patente. 

■ \ 

Application pour patente put être f^ite au bout de trois ans, devant 
l’agent local, ou l’inspecteur des Homesteads ; en ce cas, les frais sont 


une 


Il arrive souvent qu’avec dez 
chevaux difficiles, surtout nos 
bronchos de l’ouest, certaines 
opérations, notamment le dressa¬ 
ge, on encore la medicamenta¬ 
tion d’un cheval malade sont 
particulièrement difficiles. 

Il est aisé alors d’employer le 
moyen connu aes maqnigous 
pour rendre ainsi doux qu’un 
moutons un cheval vicieux qu’ils 
veulent vendre. 

Pour arriver à ce but. les mar¬ 
chands ont recours à un procédé 
empirique qpi réussit presque in- 


de $6. Il doit donné avis par écrit, six mois d’avance, au Commissaire 
des Terres de la Couronne, à Ottawa, de l’intention de faire telle appli¬ 
cation pour cette patente. 

Informations. 


AVIS ALTX MENAGERES. 

Pour tout achat que vous faites chez nous, vou 
représentant 10 pour cent d’e.scomptë ; avec ces coui: 
de choisir parmi tout un lot magnifique d’argenterie 


Les immigrants pourront recevoir à tous les bureaux de Terres de la 
Cîouroune l’information des terrains disponibles et libres de charges. 
Aide et assistance seront données pour trouver les terrains désignés, 
aussi bien que des informations complètes sur le bois, le terrain, le char¬ 
bon, les lois minières, ainsi que toute copie des lois et des règlements. 

Les mêmes renseignements peuvent être obtenus sur applicatibu au 
secrétaire du département de rintérieur, à Ottawa, ou au commissaire 
de l’Immigration, à Winnipeg. 

JAMES SMART, 

Dépnté Ministre de l’Intérieur. 

$ 

N. R — A part les tei'raius ci-haut mentionnéa des milliers d’acres 
de terra de première qualité sont mis en vente par les diAérentes com¬ 
pagnie de chemin de ifrr ou des sociétés particuuèrrâ. 


ASSORTIMENT COMPLET 


failliblement, et qui consiste à 
faire prendre à l’animal irritable 
une assez grande quantité de vin 
blanc légèrement alcoolisé (2 li* 
très de vin pour 10 centilitres 
d’alcool); ranimai, ainsi grisé, 
tombe dans ttn état de torpeur 
qui semble lui enlever tontes ses 
mcultés; il se laisse conduire, at¬ 
teler, trotter, fustiger comme la 
plus calme des rossinantes. 


GRAIN, FARINE, SON, GRU 


Nous fiuîhetons tous les produits de la ferme au plus haut pr: 
marché, en argent. J 

N'oubliez pas l’endroit. / 

Avenue Proveechef; St Bonifaca 

COLLIN & FILS. 










BONNE PRECAUTION 

Si vous êtes suiet à la toux, 
prenez un peu de baume rhüMAL 
avant de vous exposer à l’air vif. 


Grande réunion jeudi 3 mai a 
Morden, de l’Aviation libérale 
du comté de LiBjrar. 

M Maurice Lyon et Madame 
sont de retour d’un voyage de 
trois mois en France. 

M. et Mde Norbert Nolin de St 
Boniface célébreront leur cin¬ 
quantième anniversaire de leur 
mariage le 5 mai prochain. 

On raconte que des malfai¬ 
teurs ont par deux fois essayé de 
pénétrer chez M. limier à Stein- 
bach pour le dévaliser. 

M. Modeste Lamontagne de St 
Boniface est à faire des chaii- 
gements consid» râbles à ses bri- 
quetteries. 

Lundi soir les amis de M. 
Emanuel Couture réunis à l’ho- 
tel Chamberland lui ont présen¬ 
té un magnifique service à thé 
en argent. 

La propriété de M. Thos Ryan 
sur la rue principale à Winni- 
peg a été vendue la semaine der¬ 
nière pour la jolie somme de 
♦30,000. 

Dimanche dernier Sa Gran¬ 
deur Mgr. Langevin à bénie 
l’hôpital St. Roch à St. Boniface. 
Une foule considérable assis¬ 
tait à cette cérémonie. 

Le temps magnifique dont 
nous jouissons, a permis aux 
cultivateurs de semer toutes 
leurs terres à blé à une époque 
où en général, les semences ne 
font guère que commencer. 

M Emanuel Couture de St. 
Boniface à épou^é Melle Roy de 
St. Boniface, mardi dernier, la 
bénédiction nuptiale a eu lien à 
l’Archevêché. Nos meilleurs 
souhaits de bonheur à l’heureux 
couple. 

Mardi dernier les Orphelines 
de St. Boniface ont donnée une 
jolie séance au profit de Iprphe- 
linat dans la salle publique de 
M. J. B. Leclerc, l’assistance 
était nombreuse, Melle Jean 
touchait le piano et MM. Emile 
Jean, S. Jean, Ernest Levêque 
et Jack Gingras jouèrent de ma 
gnifiques morceaux de musique. 


Hiinieipalite Rupale de Tache 

AVIS PUBLIC 


Avi» public est par le présent donné | 
que le Conseil de Is Municipalité Rur^e 
de Tsché se formera en cour de Révision 
le 7iénie jour de Msi 1900 à Is Salle Mu¬ 
nicipale de Loi ette à 10 s. m. pour pren- j 
dre en considération les plaintes qui seront ' 
formulées contre le RAle d'évaluation de 
1900. 

Daté à Loretta ce 6ième jour d’Avril 
190 

Wii. LAGIMODIKRK 

Sec.-Très. 


Par débilité générale on entend l’inhabilité des tissus à s’assimiler des éléments nutritifs du 
sang, a la suite de laquelle les organes atteints ne peuvent remplir convenablement les fonctions 
qui leur sont propres—Les sirmptômes en sont bien saillants—^La digestion est faible et l’estomac 
extrêmement irritable, le sang est pauvre et le malade pftle, les éblouissements et les violents maux 
de tête se manifestent, la force s’épuise au moindre effort et l’on constate une irritabilité nerveuse, 
pénible a voir—Vcâla ce qu’est la débilité générale et que sont ses symptômes—La perte des forces, 
de l’énergie, de l’ambition, amenant la défaillance, la faiblesse, mais ce qui uous intéresse le plus 

n’est pas tant ce qu’est la maladie, que comment l’éviter, 
comment garder les forces que nous possédons et les re- 
couvrer une fois qu’on les a perdues ; ce sont la les points 

Voici une dame qui comprend ce que nous voulons 
MBBr dire—Pendant des années elle a essayé de toutes façons de 

^ regagner les forces perdues et n’y est parvenue qu’après 

avoir fait usage des Pilules de Longue Vie du Chimiste 
) \ T Bonard. Voici son histoire : 

I “ Pendant des années, écrit-elle, j’ai souffert de faiblrsse 


VENEZ VOIR LE 


ALBEET EVAITS 


Pianos accordés, 300 Rue Main 


^ K Is recommandation d* une amie, je commençai a prendre Içs Pilules 

// F I^ongrue Vie du Chimiste Bonard. Une botte me soulagea. 

if IV 1 appétit s'aviva et ma nourriture ne me fatigua plus—^Je revint à 

iJf ff ^ 1 ^ jo*® 4 Tespérance. Ainsi pour faire ma lettre courte, je dois 

" j \ simplement vous dire (}ue je continuai à prendre les Pilules, et les 

I I forces me revinrent et tl ne se passa pas beaucoup de temps avant 

que je sois revenue aussi forte que jamais—Je ne regrette qu’une 
chose, c’est de ne pas avoir pris ce remède plus tôt, car je me serais épaignë des années de souffmnces et des 
dépenses inutiles.” Mme. Z. ST. AUBIN, 19 Avenue Léon XIII, En Ville. 

Le fait a remarquer dans le cas de Mme, St. Aubin, est qu’il y a des milliers de personnes qui 
ont passé par les même expériences qu’elle. Il est facile de regagner vos forces quand vous savez 
comment vous y prendre, Mme. St. Aubin, vous, a indiquée comment vous y prendre et vous 
n’avez aucune excuse pour rester faibles—Les Pilules de Longue Vie du Chimiste Bonard, tonifient 
l’estomac et donnent la santé et la force. Elles ont secouru des milliers de personnes dont Tétât de 
faiblesse était extrême, et qui sans ce merveilleux remède se seraient vues entraînées à la tombe. 

CONSULTATIONS GRATUITES 

personnm qui déëireraient obtenir dee oonseiia de nos médecina apéoialiatea anr leur 
maladie, devraient éerire immédiatement poarnotre blanc deconaultation, ainai qae pour notre 
livre, ** I^a Prolongation de la Vie,** que noua leur enverrons abaolument pour rien. 


Entrepreneur de Pompes 
Funèbres et Embaumeurs 


Revue Commerciale 


MARCHÉ LOCAL 


T7u Attentat 


A’rfs est par la présente donné, <nie 
Me^ieurs James Andrew Joseph Mc¬ 
Kenna, James Walker, Marcisse Orner 
Coté et Samuel McLeoÎL ont reçu com¬ 
mission par Lettres Patentes sous le Grand 
Sceau de la Puissance du Canada, de 
régler les réclaniatione des Métis nés dans 
les Territoires du Nord-Ouest entre le 16 
Juillet 1870 et la fin de Tannée 1885, 
ainsi que ctlles à eux soumises par les 
représentants des Métis nés dans respace 
de temps précité et décédés depuis. 

Dans le but d'entendre Texposé des faits 
et de décider au sujet dès dites réclama¬ 
tions, deux des Commissires précités 
seront présents aux liéux ci dessous 
mentionnés et aux dates fixées, 

DISTRICT DE Ï.A 


m ST-MICHEL f 


Samedi à 6 heures du soir des 
inconnus ont essayé de faire sau¬ 
ter à coup de dynamite les portes 
de l’ecluse No 24, sur le canal 
Welland. 

Les dégâts ne sont pas aussi 
considérables qu’on aurait pu le 
craindre, et probablement l’ou¬ 
verture de la navigation n’en 
sera point retardé. 

On ne s’explique point les mo- 
tife de oet attentat, et l’on croit 
que ce serait l’oeuvre des féniens 
où d’un partisan ardent des 
Boers. 


wraine ae Lun.—nare ; prix no¬ 
minal de 1.00 

Mais.—De 41 c. à 48 o. par miuot 
. de 56 livres. 

Beurre.—De crémerie, de 25 c. 
à 80c.; de laiterie,par livre, 18c. 
à 20 c. Les sceaux de bonne 
qualité se vendent 20c. 

Fromage.—11 c i 12 c. 

Oeufs.—16 c. à 18 o. la douzaine. 

Volailles.—Les acheteurs offrent 
de, 10 c. à 12 c, la Ib.; pour 
bonne qualité; dindes, 14c.; 
oies, 10c.; canards, 10 cents. 

Gibier.—Lièvres, 8 c. chaque ; 
pigeons, 20 c. la paire. 

Légumes.—Pommes de terre, 
36c.; séleri, 40 c. à 60c la dou¬ 
zaine; chonx, 8c. la Ib; oignons 
6 c. à 6 c. la Ib. 

Seneca Root,—En grande deman¬ 
de ; 60 c. 

Laine.—Nominal, 8 c. à 8J c. la 
livre. 

Peaux.—Peaux gelées, 1 c. la Ib. 
avec cinq Ibs. en ^noins pour la 
glace. Peaux «de taureaux et 
bœufs, 1 c. de moins par livre ; 
peaux de mouton, de 40 c. à 
66 c; de cheval, 60 c; a 11 pièce. 


ce célèbre tônique français est 
indispensable A la jeune mère 
qui veut avoir le bonheur de 
nourrir son enfant. 

Sous l'influence de ce vin gé¬ 
néreux, la jeune femme pale, 
faible, amaigrie, reprendra ses 
i pâleur disparaîtra pour faire 


rappétît sera bon^ et la digestion facile 


IWAN. 

Prince Aîbert^lSmai 1900 
St. Laurent—26 mai “ 

DuckLake—31 mai ‘‘ 

Batoebe—6 juin “ 

Snake Plains—18 juin 
Devila Lake—28 juin “ 

Green Lake—2 juillet “ 

Montreal Lak6--4>19 juillet^* 
Onion Lake—15^août “ 

Battleford—6 août “ 

Fort à la Corne— 25 août “ 
Sturgeon River —11 aept ** 
Cumberland House— 17 sept 
The Pa8--24 sept 1900 

Grand Rapide—4 Oct “ 

district d’aswviboia. 

Willow Bunch—16 mai “ 

Fort Qu’Appelle 23 mai “ 
Touchwooa Huis 7 juin “ 

Swift Current—11 juin “ 
Maple Creek— 13 juin “ 

Medîcine Hat — lu juin ** 

district d'aiubta. 

Lethbridge—19 juin 1900 
MacLeod—21 juin ** 
Pincher Creek— 25 juin “ 
Calgary—30 juin “ 

Lacombe—6 juillet “ 
Wetaskiwin-—10 juillet “ 
Dahamel~ll juillet “ 
Edmonton -17 iuillet ‘ ‘ 

St Albert-23 juillet •* 

Lac St Anne—7 août 
Fort Saskatchewan— 18 août 
Victoria— 23 août 1900 

Lac la Biche—8 sept “ 
Athabasca Landingxl sep 
Edmonton—27 sept “ 

Clifford Sifton, 
Ministre de ITnterieur. 

Ottawa, 8 mars, 1900. 


S ^ principes d’alimentation généreuse et abondante, 

T Le» muscles du Wbé .se déve! 

et'Kâî’iï tufhulent, son esprit se réveillera 

^ reprendra son embonpoint et ses vives couleurs SOUS les 

3 Balsen heareox de ea Mère attendrie. 


Ladies Home Joaraal 


C’est un véritable bonheur que 
de posséder ce charmant journal, 
admirablement illustré et rem¬ 
plis d’articles intéressants. Une 
femme l’interieur puisera dans 
ces pages, mille idées nouvelles 
pour decorer et agrémenter sa 
maison ; pour donner i sa table 
un bachet et une efficacité hors 
ligné: 

Quand aux ouvrages, aux 
modes et en general tout ce qui 
interesse l’art féminin tout 
cela abonde dans ce petit volume 
mensuel véritable chef d’œuvre 
de typographie. 


EN VENTE CHEZ 


365 Rue Main, Winnipeg, 


POUR LES NOCES 


LE CÉRÉMONIES, 


LES PROMENADES 


Tout homme qui écrira au ‘‘State Medi 
cal Institute*' No 721; Elektron Buildings 
Fort Wayne, Ini, obtiendra gratuites 
ment un paquet du plus remarquable de 
Remèdes Home remède qui a guéri de, 
milliers d hommes souf&ant depuis des an¬ 
nées des effets de la faiblesse sexuelle, 
résultat des excès de jeunesse, perte pré¬ 
maturée de force ou de mémoire, faiblesse 
deTépine dorsale, varicocèle et étiolement 
des organes. Envoyé sous enveloppe fer¬ 
mée. Ecrivez de suite. 


Demandez 


La Nouvelle Voiture 

A BOUES CèOUTOHODTlSS 
de DENIS DAOÜST. 


Eorivez 


Si vous voulez voua procurer 
tout ce que vous ponrez desirer 
de plus beau et de plus utile 
tout en ménageant votre bonrse. 
Ecrivez à S. Caraley Ok). Ltd., 
Montreal. Il voua enverra gra- 
tnitement aur catalogne et anr 
un simple ordre écrit vous | 
enverra votre commande. • 


AVIS est donné par les preaentes de 
Upphcationqui aéra faite au (parlement 
du Canada afin d’obtenir un acte d’inoor- 
poration pour une compagnie qui sera con¬ 
nue aoua le nom de “The Accident «S; Gua- 
rantw Company of Canada” et dont le but 
serad assurer contre les accidents en géné- 
m, y compris l’assurance contre lea nuila- 
diea, et la garantie? Guarantee Insurance 

JOHN F. MACKIE. 

T • . P""*" Requérants. | 


The City Hack and Livery Stables 174 
et 17 b Ar. McDermot Est. En face du 
“Free Press” 


POUR LA VOIX. 

Contre l’enrouement, l’extinc¬ 
tion de voix, le baume rhunal 
n’a pas son pareil. 60 


Ouvertes jour et nuit. Location do voi 
P6S. Téléphone 141 













